(e vacher et le garde-chacce

Colin gardait un jour lec vaches de con pére ;
Colin navait pac de bergére,

Et cennuyait tout ceul. (e garde cort du boic :
Depuic laube, dit-il, je courc dang cette plaine
Aprés un vieux chevreuil que jai manqué deux foic
Et qui ma mic tout hore dhaleine.

I/ vient de pacser par la-bag,

Lui répondit Colin : mais, ¢i vous éteg lac,
Reposez-vous, gardez mes vachee & ma place,

Et jirai faire votre chagce ;

Je véponde du chevreuil. - Ma foi, je le veux bien.
Tiens, voild mon fugil, prende avec toi mon chien,
Va le tuer. Colin cappréte,

Sarme, appelle Sultan. Sultan, quoigua regret,

Court avec lui vere la forét.



(e chien bat lec buiccone ; il va, vient, cent, arréte,
Et voila le chevreuil... Colin impatient

Tire auscitot, manque la béte,

Et blecce le pauvre Sultan.

A la cuite du chien qui crie,

Colin revient & [a prairie.

1l trouve le garde ronflant ;

De vachec, point ; elles étaient volées.

(e malheureux Colin, ¢arrachant lec cheveux,
Parcourt en gémiccant lec monte et lec vallées ;
Il ne voit rien. (e coir, cane vaches, tout honteux,
Colin retourne chez con pére,

Et lui conte en tremblant (affaire.

Celui-ci, caiciccant un baton de cormier,

Corrige con cher file de cec follec idées,

Puic lui dit : chacun con métier,

(e¢ vachee ceront bien gardéec.






